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En marge de la Journee
mondiale de la Sante:

Sante, travail
et productivity

L'Organisation mondiale de la Sante
qui a celebre l'an dernier le 20e
anniversaire de sa fondation a place
cette annee la Journee mondiale de
la Sante traditionnellement comme-
moree le 7 avril, sous le theme
«Sante, travail et productivite».
L'homme est ä la base de tout
progres et de tout developpement et
sans son intervention, matieres
premieres, machines et argent ne
seraient que des instruments steriles.
Sante et productivite qui figurent au
nombre des objectifs du developpement,

sont complementaires puisque
la productivite ne peut guere s'ame-
liorer si eile ne s'appuie pas sur la
sante, qui ä son tour prospere grace
ä la productivite.
Mais le travail dont decoule la
productivite comporte des risques, bien
que la vie de l'homme ne soit plus

mise en danger par le travail au
point oü eile l'etait trop souvent
dans un passe encore proche.
Neanmoins, de nos jours, les conditions

essentielles au maintien de la
sante restent parfois negligees: pous-
sieres, chaleur, substances toxiques,
bruit, fatigue, autant de facteurs qui
nuisent ä l'equilibre physique et
mental du travailleur. Le techno-
crate qui ne pense qu'ä la production,

met au point des machines qui,
pour donner de brillants rendements,
n'en provoqueront pas moins des
effets prejudiciables ä la sante.
Paradoxalement, des efforts irrefle-
chis en vue d'accroitre la production
peuvent aboutir ä la reduire en pro-
voquant maladie et absenteisme. Par
contre, un programme judicieuse-
ment congu permettrait, en evitant
ces risques, de promouvoir la sante.
Medecine et hygiene du travail
visent ä prevenir maladies et
accidents et ä ameliorer les conditions de
travail. La machine peut etre
adaptee ä l'homme plus facilement
que l'homme ä la machine. On peut
aussi diminuer la fatigue et eviter la
monotonie. Medecins, infirmieres,
travailleurs sociaux, architectes et
ingenieurs sanitaires, tous peuvent
contribuer ä preserver le bien-etre
physique et mental du travailleur.

Dans ce domaine, il reste beaucoup ä

faire aussi bien dans les pays deve-
loppes que dans les pays en voie de
developpement, soit partout oü l'in-
dustrialisation joue un grand role
dans le progres economique. Et si les
maladies professionnelles preoccu-
pent depuis longtemps les pouvoirs
publics de nombreux pays, c'est seu-
lement apres la Premiere Guerre
mondiale que l'on a reconnu que,
tout comme la maladie, les pro-
blemes poses par 1'industrie n'ont
pas de frontiere et exigent l'elabora-
tion de normes internationales.

Medecine et hygiene sanitaire for-
ment un domaine qui interesse aussi
les travailleurs eux-memes; lorsque
ceux-ci ignorent les dangers aux-
quels ils sont exposes dans leur
travail, cela peut avoir des
consequences tragiques pour eux. C'est
pourquoi, dans l'application des
programmes gouvernementaux de
medecine et d'hygiene du travail, la
Croix-Rouge peut jouer un role
d'auxiliaire en attirant l'attention
des travailleurs sur les risques que
comporte leur emploi, en leur appre-
nant la prevention des accidents, les
premiers secours dans 1'industrie,
l'exploitation forestiere et l'agricul-
ture.

L'ergonomie et la
brouette
John Taylor

Ne nous y trompons pas, l'ergonomie
n'est point une invention moderne,
comme son nom pourrait le laisser
supposer. Le genie prehistorique qui
congut la roue fut le premier ä en
appliquer les principes fondamen-
taux. Depuis lors, l'homme n'a cesse
de redecouvrir cet ensemble de
connaissances, dont l'importance par
rapport au travail est aujourd'hui
largement reconnue.

Encouragee par les exigences mili-
taires durant deux guerres mon-
diales, l'ergonomie s'est transformee,
ä telle enseigne qu'elle implique
aujourd'hui l'interaction d'un certain
nombre de disciplines medicales et
techniques. Le domaine de ses
applications continue ä s'elargir, et son
utilite peut etre aussi grande dans
un champ de pommes de terre que
dans la salle de commande automa-
tique de la plus moderne acierie.
II est peu d'instruments de travail
qui soient moins compliques que la
brouette, et pourtant ce vehicule est
rarement manie comme il se doit.
Les maux de reins sont l'une des

causes les plus courantes d'absen-
teisme et de maladie chez les
ouvriers agricoles, et un ergonomiste
vous dira qu'il en va souvent ainsi
parce qu'ils ne soulevent pas correc-
tement les brouettes chargees. Pour
lever bien d'autres charges, l'ouvrier
s'y prend mal: il se courbe, son dos
et sa colonne vertebrale supportant
tout 1'effort, alors qu'il devrait
garder le dos droit et soulever la
charge avec les muscles de ses
cuisses et de ses jambes, qui sont
faits pour cela.

Rendements
decroissants

Pendant des centaines d'annees, on a

considere qu'il etait judicieux, de la
part de la direction, d'obliger
l'homme ä s'adapter aux difficultes
de sa täche.
Dans les filatures de coton, le bruit
etait ä ce point assourdissant, que les
ouvriers finissaient par devenir
sourds. Les verriers de la Venise
antique fixaient trop souvent leurs
fours et, avant d'atteindre l'äge mür,
la cataracte venait brouiller leur
vue. S'il arrivait, dans les fabriques
du XIXe siecle, que la production
diminuät, on s'arrangeait simplement
pour etendre la duree du travail de
douze ä quatorze heures. Quant aux

pauses regulieres pour les repas, il
n'en etait absolument pas question.
II est evident que, les considerations
humanitaires mises ä part, les
anciennes attitudes vis-ä-vis de la
main-d'ceuvre entrainaient une perte
reguliere ä la fois d'ouvriers qualifies

et de production potentielle. Si
les verriers avaient protege leurs
yeux, leurs employeurs auraient pu
profiter de leur talent bien des an-
nees encore. La production a des
chances d'augmenter pendant un
certain temps si l'on prolonge la
duree de la journee de travail, mais
alors la loi des rendements decroissants

intervient et la production
baisse ä mesure que les ouvriers
s'epuisent.
Aujourd'hui, l'ergonomiste cherche ä

recourir ä la methode inverse,
c'est-ä-dire ä adapter la täche aux
capacites de l'homme, du point de
vue anatomique, physiologique et
psychologique. Un incident qui s'est
produit dans le cadre des
programmes de developpement indus-
triel qui sont actuellement mis en
oeuvre dans maints pays illustre bien
ce qui risque de se produire lorsque
ses connaissances ne sont pas mises ä

profit. Une entreprise de Formose
avait commande ä un fabricant euro-
peen un atelier complet pour la
fabrication de postes ä transistors,
lequel devait etre livre et assemble
sur place, pret ä fonctionner. La
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